
Dérèglements climatiques, guerres, crises sociales, montée des extrémismes, incertitudes 
économiques et financières, creusement abyssal des inégalités…. Les motifs d’inquiétude 
se multiplient. Effondrement d’un monde ? fin d’une civilisation ? certains parlent même 
de changement de paradigme, … tant les fondamentaux de l’humanité sont menacés ou 
chamboulés. 

Dans ce chaos qui s’annonce ou se manifeste, que doivent, que peuvent faire un franc-
maçon, une franc-maçonne, ces épris sincères d’humanisme ? Comment passer, 
précisément, de ce chaos à un nouvel ordre ? 

Au fond, la question qui se pose à eux, est de savoir si la Maçonnerie est un lieu d’action 
collective. Certains en sont convaincus, rappelant par exemple l’action des Francs-Maçons 
en son temps au parlement français, avec leur contribution connue et reconnue dans de 
nombreuses progrès sociétaux : abolition de l’esclavage, loi sur la laïcité, égalité 
homme /femme, interdiction du travail des enfants, IVG, fin de vie, … ou plus 
récemment des participations à la réflexion sur un revenu universel. Certains regrettent 
cette époque au cours de laquelle la Maçonnerie est apparue, du moins en France, à la 
fois comme une force de propositions et de réalisations effectives. C’est une vision sociale 
et sociétale de la Maçonnerie, partagée par quelques obédiences, loges, maçons et 
maçonnes. 

Certes, notre Juridiction la comprend, mais porte une autre conception de l’engagement 
maçonnique. « La voie du Franc-Maçon est initiatique, sa démarche est ésotérique et sa méthode 

est symbolique » proclame notre Manifeste. Nos Membres sont bien entendu des citoyens à 
part entière préoccupés aussi par la vie de la cité. Ils en sont des acteurs et s’interrogent à 
ce titre sur les questions du quotidien, les problèmes de l’actualité ou l’évolution de notre 
monde. Certains s’engagent dans tel ou tel parti, syndicat, association. Chacun selon sa 
propre sensibilité, ses convictions. Chacun à titre personnel. 

En l’espèce, notre juridiction, quant à elle, ne prend position ni pour une ligne de pensée 
ni pour des modalités d’engagement « sur le terrain ». Nous sommes tenants d’une 
maçonnerie de liberté individuelle, dans le respect indépassable desdites valeurs 
humanistes. Donc sans « mot d’ordre », sans consigne, sans affichage public. Selon nous, 
la progression initiatique de chacun vise à lui permettre de conquérir cette liberté de 
pensée et d’action par la recherche d’un sens qu’il voudra donner à sa propre vie. 

Nos Loges, nos Tenues, nos Rituels au fil des Grades proposés par le REAA n’ont 
d’autre objectif que cette quête individuelle de sens, que cette construction spirituelle. 
Chacun ayant construit son propre Temple intérieur pourra, devra, saura participer à la 
construction du Temple de la société. Avec ses armes, avec ses moyens, avec les objectifs 
qu’il aura choisis.  

Nos Loges, nos Tenues, nos Rituels sont en quelque sorte nos « camps d’entrainement ». 
Nous y menons un combat individuel contre nos propres mauvais compagnons et 



œuvrons à notre construction intime pour atteindre notre maturité d’Homme éclairé et 
libéré. D’autres combats sont ensuite à mener quand nous sortons du Temple, là où 
chacun pensera qu’il est légitime. Là où chacun aura identifié ses priorités. Là où chacun 
aura choisi ses moyens d’actions.  

« La Franc-Maçonnerie nulle part, les Francs-Maçons partout » ont pu dire certains. Façon 
d’exprimer que le maçon est un citoyen pensant et agissant dans le monde. Il recherche 
une vérité, sa vérité. Progressivement. Pas à pas. Au rythme de sa progression initiatique. 
Et quand il croit l’avoir trouvée, même si elle est quelquefois provisoire ou changeante, 
c’est en s’y référant qu’il agit. En conscience. 

Au Suprême Conseil de Méditerranée, nous ne pensons donc pas que la Franc-
Maçonnerie soit un lieu de prises de position ou d’actions collectives. Nous sommes 
convaincus que c’est un lieu de construction individuelle permettant ainsi à chacun, en 
toute liberté ainsi conquise, d’agir là où il l’aura choisi de le faire. A la manière qui lui 
semblera la plus appropriée. En Homme responsable et autonome. Celui que la pratique 
de l’Art Royal lui aura permis de construire dans le Temple. Il sait que la vraie vie 
commence quand il en sort.   

Ordo ab chao. En soi. Puis dans le monde. 
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